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Octobre  2004 Des chiens pour nous mordre ! 

 
 
Le 1er octobre dernier, la commission taurine extra municipale montoise se réunissait 
afin d’établir le bilan (à froid !) de la temporada achevée. 
 
 
 
Quoiqu’assumé, l’échec est nuancé… 
 
« Les gens, les Montois qui manifestent leur mécontentement, donnent de la ville 
une mauvaise image de marque. Ils font du tort à Mont de Marsan et à son 
rayonnement taurin. Le climat maussade, la rumeur défaitiste qui caractérise le 
public du Plumaçon, n’est le fruit que de quelques-uns. A cause d’eux, on ne retient 
que les mauvais moments… Dax a vraiment un public extraordinaire ! ! ! » 
 
De leçons, ils n’ont à recevoir de personne. Au sein de l’unique structure de 
discussion concernant les affaires tauromachiques, le dialogue est improbable, la 
communication impossible. On ne veut pas faire d’effort avec « n’importe qui », avec 
des « abrutis ».  
 
Il y a deux ans et demi, lorsque nous intégrions ce regroupement d’éminents 
aficionados, nous esquissions l’espoir de concourir à une réflexion, d’apporter une 
humble contribution à la beauté de nos fêtes patronales. Mais, si cette organisation 
est experte en quelque chose, pour sûr, c’est dans l’art de l’autosatisfaction, de la 
fermeture et de l’intolérance, quitte à bafouer les libertés fondamentales ; 
évidemment, en premier lieu, celle d’expression. 
 
Organe de la pensée unique, de fait, tout le monde est d’accord pour conclure qu’aux 
arènes, les morceaux de musique ne sont pas adaptés. Les musiciens attirent sur 
eux trop d’attention. « On se croirait à un concert ». Tout un symbole. Ca au moins, 
c’est constructif et important. Incomparable, excellent s’il en est, l’Orchestre 
Montois sera ravi de l’apprendre… 
 
Aujourd’hui, le comité des fêtes est en pleine mutation (?) : « Nous avons plus que 
jamais la volonté de nous ouvrir à toute les personnes qui veulent nous apporter des 
suggestions, formuler des critiques, discuter avec nous. On se fait un point d’honneur 
à répondre à toutes les sollicitations (Sud-Ouest du 13/10/04) » 
 
 
« Y vont quand même pas élever des chiens pour nous mordre ! ! ! » 
 


